Cours du 20/10/2005

MAL CM 1

(Mémoire, apprentissage, langage)

Tous les aspects spécifiquement humains sont appris et une fois que les données sont apprises, elles sont stockées en mémoire. Une grande partie de notre individualité est façonnée par l’apprentissage et par la mémoire.










L’information doit être traitée pour produire des connaissances utilisables par l’organisme et une grande partie de notre système cognitif a pour fonction à travers des mécanismes d’apprentissage ou de raisonnement de conférer une signification à l’information initiale.

CHAPITRE 1

APPRENTISSAGE ET ACQUISTION DES CONNAISSANCES

Introduction

L’apprentissage désigne un processus de modification des connaissances ou des comportements au cours d’interaction de l’organisme avec son environnement.

Nos connaissances en mémoire sont acquises par le biais des apprentissages. Si on présente le même élément à retenir plusieurs fois, on constate au cours des essais que les mesures d’apprentissage s’améliorent. C’est à ce moment là qu’on se situe dans la période d’acquisition puis au bout d’un certain nombre d’essai, on se rend compte que l’apprentissage stagne (effet plafond). C’est à ce moment là que l’on considère que les connaissances sont passées en mémoire. 

La psychologie cognitive a adopté un point de vue différent par opposition au behaviorisme : celui de l’apprentissage. Ce sont les conditionnements qui étaient le concept clés du behaviourisme. 

I) Les apprentissages élémentaires : conditionnement classique et opérant.

La notion de conditionnement rappelle les études sur l’animal mais il ne faut pas oublier que les humains sont également soumis à ce type de phénomènes. Les deux principaux auteurs qui ont étudié le conditionnement sont Pavlov et Skinner et ils avaient pour but de définir des lois générales de l’apprentissage. 

1) La réaction à la nouveauté et l’habituation.

La réaction à la nouveauté se produit lorsqu’un stimulus nouveau dans l’environnement d’un individu suscite l’attention et une augmentation globale de la vigilance de l’individu. Cette réaction à la nouveauté s’accompagne de modifications comportementales ou physiologiques comme par exemple une modification du rythme cardiaque ou de la résistance électrique de la peau. 

L’habituation est la forme la plus élémentaire de l’apprentissage et elle est liée à la réaction à cette nouveauté. Elle est en quelque sorte sa forme inversée. C’est aussi la diminution d’une réaction pouvant aller jusqu’à sa disparition à la suite de la présentation répétée de la stimulation qui la provoque. L’habituation permet d’éviter de réagir à tout stimulus présent dans l’environnement et il donne la priorité à la réaction à la nouveauté. L’habituation permet à l’organisme de ne pas être encombré de réponses inutiles. 

La récupération spontanée correspond au moment ou la réponse est plus faible qu’à la première présentation du son mais qu’elle est plus forte à la première période d’habituation. C’est cette dernière qui montre que l’habituation est un processus actif. Lors de l’habituation, il n’y a pas perte de la réponse mais mise en œuvre d’un mécanisme qui empêche la réponse de se produire. Chez l’enfant, lorsqu’on va étudier l’habituation, on va plutôt regarder le niveau de fixation du regard. Il va regarder plus longtemps un stimulus qui est nouveau puis on observera une diminution de la fixation avec l’habituation.
2) Le conditionnement Pavlovien.

Le fait de présenter de la viande un chien déclenche chez lui la salivation qui est une réponse inconditionnelle (RI). La stimulation qui est capable de produire une réaction inconditionnelle est appelée stimulus inconditionnel. L’établissement du conditionnement classique s’effectue en associant le stimulus inconditionnel et le stimulus neutre et ceci un certain nombre de fois. Si le stimulus neutre est présenté seul on obtient un réponse inconditionnelle : la salivation. Le stimulus neutre est devenu le stimulus conditionnel et il provoque une réponse conditionnelle. Le conditionnement classique a été aussi démontré chez l’homme. 

On a également étudié l’extinction et la récupération spontanée.

3) Le conditionnement opérant ou instrumental : Skinner (1904-1990).
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On place un rat affamé dans une cage qu'il voit pour la première fois qui contient une mangeoire. Le conditionnement est établi lorsqu’un comportement, produit au départ par hasard, mais devient, au bout d’un certain temps, systématique.

Conditions nécessaires :

· Le comportement doit être effectivement produit.

· Le comportement doit être renforcé, c'est à dire dans la plupart des cas,  récompensé.

Le conditionnement permet la production de comportements nouveaux = un des principes de base du dressage animal.

Conditionnement opérant : animal actif = conditionnement répondant : l’activité est une réponse de l’animal mais il est plus passif.

4) Le conceptions « associationnistes » de l’apprentissage et de la mémoire : Thorndike (1874-1949).

Apprentissage par essai et erreur : lier une réponse particulière à une situation. Deux lois permettent de rendre compte de l’établissement de cette liaison entre une réponse particulière et une situation :

· La loi de l’exercice. 

· La loi de l’effet.

Expérience :

On enferme un chat affamé est enfermé dans une cages disposant d’un loquet, on va présenter de la nourriture hors de la cage et on enregistre le temps où le chat est placé dans la cage du moment ou il réussi à ouvrir la porte. On constate que le temps mis pour sortir de la cage diminue après plusieurs essais. C’est un apprentissage par essai et erreur.

· La loi de l’exercice : les connexions entre situation et réponse sont renforcées par l’exercice, et affaiblies quand l’exercice est arrêté.

· La  loi de l’effet : Une connexion est renforcée ou affaiblie par l’effet de ses conséquences, qui peut correspondre à un état de satisfaction (récompense) ou au contraire à une situation désagréable (Ex : un choc électrique).

L’apprentissage est donc essentiellement un processus associatif. 
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